
LE CANARD

La côte est raide et le soleil tom-
be d'aplomb sur la route qu' une di-
ligence gravit lentement. •

Le cocher est descendu de son
siége et suit la voiture en s'essuy-
ant le front.

Tout à coup il s'approche de la
portière, l'ouvre puis la ferme bruy-
amment.

A quelques pas plus loin, même
manège.

:Qu'est-ce que vous faites donc?
lui demande un voyageur.

-C'est pour les.chevaux, dit le
brave homme avec un air de douce
attention.

-Comment ça ?
-A chaque fo-is que j'ouvre la

portière, ils croient que quelqu'un
-descend...Pauvres bêtes ça leur fait,
plaisir 1

-Si vos parents, vos amis ou vos
voisins sont malades. voua devez
leur procurer le Vin de Quinine de
Campbell.

REBUS No. 47

Explication du-Rebus No. 46:
On fuit beaucoup de tapage dans les

bals de campagne.
On' fait beaucoup de tas--page dans les

balles de caiiipogno.
M. J. B. H. Gariôpy, de 'Montréal et

Ieonidas Desparois nous ont fait parve-
nir une réponse correcte.

TAPISSERIE.
Avnt nebeté les 91 ballots de TAP[S-

SERTE mouillée par l'accident du Phoni-
cian en bas de Trois Rivières, en voyage
d'importation, ottiyantréusi.. l'assécher,
j'ai commencé à les vendre à raison de 3c
dar rouleau. L'asortiment est varié, dé-
corations dorées, satinées, marbrés, en
chone, et carimeaux blans.

LE TOUT TT 1 BON IMiAllCIul EN CROg
ETr EN DiTAIL OHZ.

E. A. MARTINEAU,
No.529 rue St. Joseph.

FOMDS DE BANQUEROUTE,

Sacrifice immense d'un assortiment de

MARCHANDISES SECHES
$25,000.00

Le tout vendu sans réserve.

F. I. LECAVA(JER & Ciee,
AXant en l'avantage de faire l'acquisition

du I onds de Banqueroute de Ml. Archam-
bault et Thérien à très bas prix, le ven-
dront à 5Octs dans -la piastre.

Cette vente- a actuellement liou dans
l'ancien magasin de MM. Archambault et
Thérien, et dans celui de MM. F. X. Leca-
valier et Cie.,

289 et 293, Rue St. Laurent,
et durera jusqu'à ce que le Stock soit
épuisé. Lecteurs du Cauiard profitez de
cette chance extraordinaire.

F. X. LECAVALIER ET CIE.

OirN. B.-Cette colonne est louée par la
grade maison populaire A. PILON & CIE.,
et lui appartient exclusivement. Les daines
devront la lire attentivement non seule-
ment pour la jolie pose.n'elle contient,

nais aussi pour s'instrire ur lira"e
question du bon marché dans l'achat des
marchandises nouvelles.

SOUVENIRS D'ENFANCE.

Après dix ans je vous revois,
Vous quej'àlmrai toute petite-
Oui, voilà bien les yeux, la voIx
Et le bon coeur de ha uerite.
Voua Im'avezs dit:" Illrjenissons
Ces souvenirs plein, d'innocene."
Ah Ij'y consens, recommençons
Un des beaux jours de notre enfance. .

$OVoi la saison des cadeaux qui
ore; Le grandes étls de SooY eL u

ude lAn ient i'époque de l'année où
'iLm-010our des parents envers leurs enfants le

sentiment de fraternité qui réunit tous les
bons amis se produisent par le don d'objets
dtouta sortes. Lamnaio p dLo& CE-
O001-e une remise de CINQ, pucent à cete
Occlusion ft tous ceux qui achèront.. dans-
leur inense entrepôt il marchandises de
nouveautés.

II

Comme [ls sont loin ces jours si beaux t
Geals enfants que le Jeu ressemble,
En souliers lins, en gros sabots .
Sur l'herbe nous courrions ensemble.
Daus la vieioe noua svançons,
NoUs ne marchons plus qu& distance.
AI: i J'y consens, recommençons
Un dus beaux jours de notre enfance.

* Le titre de GRANDE MAISON Po-
'ULAIRE que s'est acquise la maison A.

Pilon à Cie. n'est, pas un'vain MOt. Tout au
contraire. ha Popularité se produit fir.uC
reublement dte ventesi, On dépit de a _rise
commerciale. On vend à bon marché et
tout le monde Comprend que le grant débit
fait toujours le plnugr#anulproiî, et c'est ce

qiprmet a la Ia NDIimldO opu-
lre de Vendre beaucoup et de venre aIu4MARCE.

Pauvre ignorant, vous m'instruisez
-Avec ne peine Inunile-

Pins d'une t-is, lorsqu& vos piedsF'~ai aut et vîrgne
.eusdistrait à vois leçons,

Pour y rester en pénitence.
Ah I j'y conseins, recommençons
Un dus beaux jours de motr enfance.

JO' Quelques personnes s'imaginent que
les Ventes CI la maton PILON i CIE., ont
diminué defuis qu'elle a transporté ses ai-
faires dans limmence magasin qu'elle occu
pe aujourd'hui et c'est là où elles -font er.
reur. Un millier de personnes parais tmoins(dans leur nlouveau aainq'n
centaine dans leur ancIen étitblissemenî
prce que le nouveau local est an Moil am ix
ois plus gland que i'uncien.

IV

Quoi I je chante et Pas un souris.
'as un'regard qui m'aPplaudip f

Autrefois, quand je vous appris
L'air dont m'a bercé ma nourrice,
Un baiser fut de înes chansons
Le refrain et la récompeeni.
Ah ij'Y consens, recommiençonst
Un des beaux Jourde otre enfance.

i La maison PILON & CIE., annonce
s Urhandies paroequ'ell a la cons-

cienc d'Voir intromitéM a'Nontréailv 1,Y,-
tiame des ventes au comptant et a bon mar-
chté, c'est pourquoi, le peuple comp rt
les immenses services qîe cette Mis n lui
a rendue, se presse dans mesvasteil magasins,
an aM contentement des envieux pourtaire ses achats d'automne et d'hiver.

NO. 6I et 649, E STE, (&EINE,

A L'ENSEIGNEj

De la u

CHEZ

A- PIO kCE|

APRES LA TEMíPETE
LE CALME 1

Montréal est revenu des émotions que lui
a causées la visite du iMarquis de Lorne
et de la Princesse Louise.

Chacun songe à ses propres affaires et
envisage la situation d ans ce qu'elle a de
cruelle.

LE SPECTRE de la, aRISE'
Est toujours à notre chevet.

La difficulté des temps nous oblige de
recourir au magasin véritable -

DU BON MARCHE.

Le bon marché ! rien de plus commun
que le nom, rien da plus rare que la chose.
Où donc le trouver? Il existe pourtant
des millers de voix qui s'élèvent pour
proclamer que le

MAGASIN ROUGLE
Est l'unique et véritable magasin du

BON MARCHE à Montréal.

En voulez-vous la preuve évidente, * pal-
pablp et éclatante I

Promenez-vous sur la rue Ste! Clltherine
pendant quelques minutes. Voyez ou se
dirige un flot sans cesse grossisant d'a-
cheteurs. C'est au

MAGASIN ROUGE.
D'où voyez-vous sortir des bonnes mè-

res de familles le sourire sur la igure et la
jo's dans le coeur. C'est au

MACASIN ROUC E
Car elles sont.satisfaites de leurs achats

et du bas prix qu'elles y ont payés. Elles

y ont été iccueillies avec politesse et em-
pressement et elles n'y ont pas été trom-
pées sur la valeur des marchandises. C'est
là le triomphe

DU MAGASIN ROUGE.
Au commencement de l'hiver le budjet

des familles est considérablement rogné
par l'achat du bois de chauifge et le re-
nouvellement des, toilettes. Il rant aller
au bon marché. . C'esi pourquoi nous
voyons la foule courir

AU MAGASIN ROUGE.
Au commencemen.t dmLmf'hiver les propri-

étaires de ce populaire établissement ont
réduit considérablemiént les prix de leurs
marchandises' Les ventes sont grandes
et les profits petite. Allez au MAGASIN
ROUGE. Examinez le fonds immense et
varié de

Tweeds et d'Etoffes à Robes.
Comparez les prix à ceux des autres ma-

gasins et assurez-vous par vous mômes où
se trouve le véritable Bon Marché; C'est
au MAGASIN ROUGE.

581, 'Hue' Sie. Cath in «

- DISSOLUTION jDE :SOCIETE.

MM. BAINAULT ET CASSAN, ont ce
jour de consentement mutuel, dissout la
société ci-devant existant entre eux deux.
A l'avenir M. Hainault tiendra son atelier
au Bureau de la .Minerve et M. Cassan de-
meurera an Canard comme par le passé.

AVIS aux -clients de ces deux Messieurs.

RESTAURANT FRANÇAIS.

MAISON- ST. DENIS
C. GREGOIRE, Agent,

42 et 44, Rue Bonsecoure et 97,
Rue du Ohamp-de.Mas.

Le menu qui est trés-varié est préparé
par un cuisinier francais 'qui donner-.
toujours satisfaction au- public.

Les liqueurs sont de premier choix.-
Huitres en écailles, en gros et détail.

Prix modérés.

M. BOURBAKI,
TAILLEUR.

61 RUE MONTCALM, 61r

Nettoie, répare et remet à neuf les vieux
habits. Prix modérés.

HUITRES DU GOLFE
TOUJOURS FRAICH ES

CHEZ

C. FOURNIER.
Quai de la' Compagnie du Richlîeier.

Expédiées . domici e sans charges extra.
Prix modérés.' «

0. COURTEMANCHE
xARclaD DE

Poales Ferronnerie, Vaisselles,
MEUBLES DE MENAGE,

Fournitures de Maison, neuf et de seconde.
main achetees,ivendus et échangées

426, 428, RUE DOROH ESTER,.
102, Rue St, Domiilque

MONTREAL,

MALPECOUES
Reçues tous les jours par le Chemin de Fer-
.Intercolonial et à vendre à bon marché, aux

39 & 41, Rue St. Paul.

J. E. Lareau & Cie.
Des milie (le

personnes condam-
na4ma par 10. suède-~~rrned
oins ont été sauvées
par

LEMS AMEwRS

M ERV EILLEUX
P. Depatie

En vente chez M.
P. Desputi, 275, rue

t. minique, près
de la rue Ontario;
chez M. Gouldens
175, rue St. Lau-
rent.

GODIN, MONDOU & vie.,
EBditeurs-Proprlétaires

Bureau, 79, rue Notre-Dame, (au-dessus.
de chez Mathieu &"Frres, marchands-
Epiciers.)


